Sortie livre : Réédition de "Médecin de campagne", l’ouvrage primé de Charles Lanot


Cinq ans après sa parution, Médecin de campagne, signé par Charles Lanot, est réédité aux Éditions Illador.

À l’heure où la médecine est devenue avant tout affaire de spécialistes, c’est l’occasion pour de nouveaux lecteurs de découvrir cet ouvrage fort, qui met à l’honneur avec humour et passion le rôle empathique du médecin de campagne.



De la médecine à la littérature

Avec Médecin de campagne, Charles Lanot s’inscrit dans la grande tradition française des médecins devenus écrivains, de Rabelais à Jean-Christophe Rufin ou Martin Winckler, en passant par Louis-Ferdinand Celine, Jean-Bernard ou Jean Reverzy. Avec l’âge, il est devenu conteur, et sa belle écriture montre que l’humanité peut exister, même dans un « monde de brutes ».

Son livre raconte ses consultations de médecin de campagne en Normandie. Avec humour, comme dans l’histoire intitulée « Le VCS » (Vieux Con Sympathique), il décrit une médecine qui n’a plus cours aujourd’hui, et qui était fondée sur le contact humain, la palpation et l’échange psychologique plus que sur la technique.



Un ouvrage primé

Le 18 septembre 2015, l’année suivant sa sortie, Médecin de campagne a obtenu le prix Jean-Bernard. Créé dans le cadre de la Journée du livre, le prix Jean-Bernard récompense une œuvre littéraire dédiée à la médecine.

Il est décerné par un jury comprenant notamment des membres de l’Académie nationale de médecine et des membres de l’Académie française.

« Pour soigner les gens, il faut être poète. »
Charles Lanot

Extrait de Médecin de campagne
C’est l’histoire d’un vieux (enfin pas trop) médecin à qui la Sécu proposa une retraite anticipée. Il hésita. Il avait soixante ans. Soixante balais ? Du balai !
Il n’avait que soixante ans… C’était selon les jours !
Mais il avait encore bon pied bon œil. Les malades étaient satisfaits de ses services, et, s’il avait moins de science que ses confrères, il avait plus d’expérience, ceci compensant cela. Autour de lui la mode était à la spécialisation à outrance. Eux, ils soignaient le foie ou le cœur ou la peau ou les poumons, etc. Lui, il soignait les gens. Tous les gens. De tous âges, de toutes conditions : les petites gens, les bonnes gens, les gens du coin, de leur naissance jusqu’à leur mort, un médecin de famille, quoi ! Celui qui guérit parfois, qui soulage souvent, qui accompagne toujours. Et ça, il le faisait tout seul, modeste artisan dans son coin, toujours émerveillé devant ce miracle qu’est le colloque singulier de la relation médecin-malade : une conscience qui rencontre une confiance !
Et ça marchait ! Tant bien que mal…
Oui mais voilà ! Il avait l’impression d’être un des derniers représentants d’une espèce non protégée, en voie de disparition. Médecin généraliste, médecin de famille de surcroît, alors que l’avenir était à la spécialisation et que la famille était un concept dépassé, sans avenir.
Michel Onfray parle de Médecin de campagne
« Le docteur Lanot raconte un monde qui n’est plus : celui du médecin de famille, du médecin de campagne, un mélange de guérisseur et de psychologue, un mixte de scientifique pour la médecine et de prêtre sans Dieu pour les conseils donnés à l’âme, un savant dosage de stéthoscope et de parole.

Dans ce temps-là, on criminalise l’avortement, on fait payer cher celles qui y recourent, on meurt chez soi, on souffre sans se plaindre et sans mot dire, sans récrimination, on ne manifeste aucune tendresse excessive pour soi, on ne s’apitoie pas sur son sort, on sait que la mort fait partie de la vie, on est là l’heure venue, debout, droit. On ne se plaint pas. »

Michel Onfray, Le Journal de l’Orne
À propos de Charles Lanot

Charles Lanot est né à Lattaquié, en Syrie, en 1929, l’année même où on découvrit le premier alphabet non loin de là, dans l’ancienne cité d’Ougarit : une coïncidence certes mais qui annonce peut-être le lien intime et privilégié qu’il entretiendra tout au long de sa vie avec les mots.

Fils d’une mère syrienne et d’un père français directeur d’un lycée français, Charles se dirige vers la médecine, et devient médecin généraliste à la campagne. Durant toute sa carrière, il exerce son métier de manière atypique.

Installé dans la petite commune de Mortrée, dans l’Orne, il fut un pionnier de la défense du droit à la contraception, puis à l’avortement, avant de prendre sa retraite en 1992. Aujourd’hui, il continue de militer et de défendre le « droit de mourir dans la dignité ».



À propos des Éditions Illador

Les Éditions Illador ont été fondées en 2009 par Claire et Marc Garnier. La maison d’édition emprunte son nom à Majorque, terre d’art et de littérature, que l’on surnomme « l’île d’or ».

Depuis 2010, les éditions Illador publient des récits et des recueils de poésie, au rythme de trois ouvrages par an.

Inspirées par le passé prestigieux de ce port méditerranéen fascinant, qui a accueilli Frédéric Chopin, Georges Sand, Jorge Luis Borges et Joan Miró, les Éditions Illador ont construit une ligne éditoriale sous forme de voyage poétique et historique à travers l’Europe.

Avec une forme pour le dire, Illador se veut être le passeur de récits ou de romans qui restituent la réalité d’une époque et pense que l’étude du temps présent est aussi affaire de littérature.

Les éditions Illador tiennent aussi à publier de la poésie. On peut dire que c’est son noyau vivant.

Et les livres publiés (comme Médecin de campagne) ont tous une forte teneur en poésie.


Pour en savoir plus

Site web du livre : http://www.editions-illador.com/_livres/medecin_de_campagne.html
Facebook : https://www.facebook.com/Editions-Illador-135662786378/?ref=settings
Instagram : https://www.instagram.com/editions_illador/?hl=fr
Contact : Claire Garnier

Email : claire.garnier@editions-illador.com
Téléphone : 06 82 36 83 49

